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La facture du petit Georges
Georges, petit garçon d’une dizaine d’années, 

ayant un jour entendu ses parents causer en­
tre eux de fournisseurs qu’il fallait payer, eut 
l’idée de présenter lui aussi à sa maman, sa 
petite facture.

Au repas de midi en se mettant à table, la 
mère trouva dans son assiette un papier où

IL Y A ECRIRE ET ECRIRE
Un jeune aspirant littérateur, très convain­

cu d’ailleurs de son talent, envoyait depuis 
longtemps sa prose à quelques revues renom­
me es.

Un camarade, un jour, dans une réunion, 
lui demande ce qu’il faisait.

L’aspirant-littérateur, avec beaucoup de dé­
sinvolture, répond :

— Moi, mon cher, j’écris au “Temps”, au 
“Figaro”, à l‘"Echo de Paris”...

— Oui, interrompt son voisin : il écrit, mais 
on ne lui répond pas.

était écrit, d’une main aussi 
appliquée que malhabile :

Maman doit à son fils Geor­
ges :

Pour être allé chercher 
du charbon six fois. . . . 2 fr.

Pour être allé chercher 
du bois plusieurs fois,. .2 fr.

Pour avoir fait plu- 
sieurs commissions. . . . 1 fr.

Pour avoir été tou­
jours un bon petit gar­
çon, ................................... 1 fr

29 — Le T. H. M. R.-B. Bennett, premier mi­
nistre du Canada, se rend à Washington où il aura 
une entrevue avec M. Hoover, le président de la 
République américaine. On ignore le but de ce 
voyage diplomatique.

30 — Dans une lettre qu’il adresse à l’hon. M. 
Alfred Duranleau, ministre de la Marine à Ot­
tawa, l’hon. M. Taschereau, premier ministre de 
Québec, prétend que le contrôle de la radiodiffu­
sion relève du Gouvernement provincial. La Cour 
d’Appel aura à trancher cette question.

31 — Lors d’une assemblée tenue en la salle des 
séances au petit Séminaire de Ste-Thérèse, M. 
Edouard Montpetit, secrétaire de l’Université de 
Montréal, fait son entrée officielle dans la politi­
que provinciale.

— Dix missionnaires franciscains du Canada 
s’embarquent à Vancouver à bord de V Empress of 
Russia pour les missions du Japon.

En lisant ces lignes, Georges rougit et de­
meura un instant interdit et confus. Puis, les 
yeux pleins de larmes, il se précipita dans les 
bras de sa mère.

— Chère maman, dit-il. reprenez votre ar­
gent, je vous demande pardon, pour la sottise 
que j’ai commise. Une maman ne doit rien 
à son enfant. Son enfant lui doit tout. Je 
comprends que jamais je ne pourrai payer 
tout ce que je vous dois.

Enveloppe hermé­
tique en aluminium 

‘Frais des Plantations’

Pour dix années heureuses passées dans la 
maison.................................................. rien.

Pour dix années de nourriture,...... rien. 
Pour les soins durant les maladies.. rien. 
Pour avoir été pendant dix ans une bonne 

mère pour lui,.......................................... rien.

La mère lut la facture et 
ne dit rien. Le soir,à l'heure 
du souper, Georges trouva 
dans son assiette le compte 
avec les 6 franc s réclamés. 
Heureux de l’aubaine, il 
mettait déjà l’argent dans sa 

1 poche, lorsqu’il aperçut une 
autre facture ainsi rédigée :

** Georges doit à sa maman :
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